
Par rapport à fin novembre 2013, la valeur des exporta-
tions en 2014  a baissé de (-22.9%) en raison d’une forte
régression des ventes de l’huile d’olive dont la  part par
rapport aux exportations totales alimentaires a été de
18.3 % seulement contre 35.2% à fin novembre 2013. Sans
l’huile d’olives, la réduction des exportations alimentaires
aurait été de (-2.8%).

Les importations de produits céréaliers ont baissé de
(-3.3%) en volume et  de (-7.8%) en valeur.

Le taux de couverture a perdu 15.3 points et le déficit de la
balance commerciale alimentaire s’est accru de 50.5%
(-457.5MD). Par rapport au déficit global de la balance com-
merciale du pays, la part du déficit des produits alimentai-
res a augmenté de 2.2 points  de pourcentage avec 10.8%
à fin novembre 2014 contre 8.6% au terme du même  mois
de  2013.

LA BALANCE AGRO-ALIMENTAIRE A FIN NOVEMBRE 2014

OBSERVATOIRE NATIONAL DE L’AGRICULTURE

N°8   Décembre 2014

LAIT : AUGMENTATION DU PRIX DU LAIT A LA CONSOMMATION

Source : Nos calculs à partir de l’ INS

A partir de janvier 2015, le prix du lait à la consommation (demi-
écrémé)  sera augmenté de 60 millimes (33 millimes par litre en fa-
veur des agriculteurs, 17 millimes au profit des industriels et
10 millimes pour les centres de collecte de lait), passant de1 060 mil-
limes à 1 120 millimes le litre. La subvention de ce produit devra
ainsi diminuer de 32% passant de 170 à 115 millimes le litre.

Source : GIVRLait
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Au terme des dix premiers mois de l’année
2014, les investissements agricoles approu-
vés pour l’octroi d’avantages financiers ont
augmenté de 8% soit 480,9 MD contre
445,4 MD enregistrés au cours de la même
période de 2013. Ils sont ainsi répartis :
- Agriculture (349,1 MD)
- Services (69,7 MD)
- Aquaculture (27,5 MD)
- Pêche (26,3 MD)
- Activités de transformation primaire inté-
grée (8,3 MD).
Ces investissements devraient permettre la
création de 4 299 postes d’emplois, soit
0,8% de plus, par rapport à la même pério-
de de l'année précédente. La répartition
géographique de ces investissements mon-
tre que la région du Nord Est     (124,5 MD),
la région du Centre Ouest (112,7 MD) et la
région du Nord Ouest (95,7 MD) ont acca-
paré environ 69% de l’enveloppe totale des
investissements approuvés. Par source de

financement, 72% des investisse-
ments sont financés par des fonds
propres, 14% par des primes d’inves-
tissement et 14% par des crédits.
Les investissements privés réalisés
par les Sociétés de Mise en Valeur et
de Développement Agricole (SMVDA)
ont atteint 49,5 MD contre 2,1 MD
réalisées au cours de la même pério-
de de l’année précédente. Les inves-
tissements réalisés par les nou-
veaux promoteurs ont atteint 24,4
MD contre 18,2 MD enregistrés au

cours de la même période de
2013, soit une  augmentation
de 34,1%. Les investisse-
ments réalisés par les jeunes
promoteurs ont augmenté de
12% (64,7 MD contre 57,7
MD).

Source : APIA

Selon l’Office de l’Elevage et des Pâturages (OEP)
la moitié de la production nationale de viande
rouge provient des vaches laitières et non des ra-
ces bovines à viande.
A cet égard, la commission constituée lors des tra-
vaux du Conseil National de l’Agriculture et de la
Pêche a élaboré une stratégie afin d’améliorer l’in-
tégration de races de boucherie et à encourager
l’engraissement des veaux à l’horizon 2020.
Un plan a été mis en place en vue de réduire le dé-
ficit de production de fourrages de 22% à 9% d’ici
2020, à travers l’amélioration des rendements des
cultures fourragères et l’allocation de plus de su-
perficies à ces cultures. Source : OEP.
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La campagne 2014/15 s’annonce inférieure de 27 % par rapport à la précédente puis-
que la production mondiale devrait atteindre 2 393 000 t.

Les conditions atmosphériques défavorables ont entraîné une diminution de la produc-
tion dans certains pays producteurs. Les membres du COI totaliseraient 2 320 000 t,
soit 38 % de moins par rapport à la dernière campagne, dont 1 532 000 t correspon-

dent aux pays européens. L’Espagne n’obtiendrait que 825 700 t (en forte diminution par rapport à la
campagne antérieure), suivie de l’Italie avec 302 500 t (en baisse), de la Grèce avec 300 000 t (en haus-
se) et du Portugal avec 90 000 t (stable), les autres pays enregistrant des volumes plus modestes. Dans
les autres pays membres du COI, la production augmenterait globalement de 9 % par rapport à la der-
nière campagne, avec en tête la Tunisie qui prévoit 260 000 t (forte augmentation), suivie de la Tur-
quie avec 190 000 t (stable) et du Maroc avec 110 000 t (légère baisse).

En 2014/15, la consommation mondiale d’huile d’olive devrait atteindre 2 823 500 t, soit 7 % de moins
par rapport à la campagne précédente.   Source : COI.

VIANDE BOVINE ET OVINE : RETOUR

AUX ANCIENS AVANTAGES FISCAUX A

L’IMPORTATION

Le 31 décembre 2014 les dispositions du

décret n° 2014-3949 du  30 octobre 2014,

portant octroi d’avantages fiscaux à l’im-

portation de certains produits dont la

viande bovine et ovine, prendront fin.

Cette décision a été prise temporairement

par le ministère de l’Economie et des Fi-

nances afin de faire pression sur les prix à

la consommation.

Russie : Barrières douanières sur le blé à partir du 1er février
Le gouvernement russe a décidé d'introduire des barrières douanières, pour limiter ses exportations de blé et
faire ainsi baisser les prix sur son marché intérieur, qui s'appliqueront à partir du  1er février et représenteront
au moins 35 euros par tonne. Le principe de cette taxe a été annoncé alors que la chute du rouble a entraîné
une hausse des prix du blé sur le marché intérieur russe, malgré une récolte historique très abondante à 105
millions de tonnes. Moscou espère ainsi décourager les exportations et augmenter l'offre dans le pays, pous-
sant les prix vers le bas. Cette décision de l'un des principaux fournisseurs de céréales de la planète a aussitôt
provoqué une hausse des cours sur les marchés internationaux. La taxe s'élèvera à 15% du prix plus 7,5 euros
par tonne, mais ne pourra être inférieure à 35 euros. Avec la chute du rouble, il est plus intéressant pour un
agriculteur russe d'exporter à des prix établis en dollars en fonction des marchés internationaux. Par consé-
quent, les prix ont augmenté sur le marché russe malgré l'abondance de la récolte. Source : lorientlejour.

Le bilan mondial de l’huile d’olive pour la campagne 2014/15


